
Date : MAI 15

Pays : France
Périodicité : Mensuel
OJD : 31686

Page de l'article : p.70
Journaliste : Julia Bihl / Maud
Navarre

Page 1/1

  

METAILIE 7754373400501Tous droits réservés à l'éditeur

/ivres

SOCIOLOGIE

SOCIOLOGIE
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On ne parle plus aujourd'hui
de « classe ouvrière » maîs

de «classes populaires» Ras-
semblant les ouvriers, une
large partie des employes, cer-
tains petits independants et de
nombreux inactifs, les sociolo-
gues montrent que s'il n'existe
plus de condition ouvriere, il
existe toutefois une condition
laborieuse, qualifiée de «sala-
riat subalterne» Ses caracté-
ristiques principales sont la
maigre marge de manœuvre
dans la gestion du temps de
travail, la faiblesse des salaires
et l'absence de perspectives
de promotion, et l'usure phy-
sique et mentale
Les auteurs reunis dans ce
volume tentent de dégager les
spécificités de ces classes
populaires contemporaines

Ce sont des classes dominées
qui présentent des modes de
vie et cultures assez hétéro-
clites ll existe au sem de cette
même catégorie des diffé-
rences de genre (80% des
employés sont des femmes,
tandis que 80% des ouvriers
sont des hommes), des inéga-
lités face au chômage, notam-
ment ent re qua l i f i es et
non-qualifiés
Ces classes n'ont également
pas les mêmes pratiques fami-
liales, la division des rôles
étant plus stricte dans les caté-
gories les plus precaires
Le rapport aux quartiers peut
aussi être tres différent du
milieu rural à la banlieue L'idée
d'une culture populaire ne fait
donc plus sens comme c'était
le cas pour la classe ouvriere

Maîs ces classes partagent
l'expérience d'une domination
des classes plus aisées. Les
inégalités qui subsistent entre
eux ne sont rien comparées aux
écarts avec les professions
intermédiaires et cadres, en
matiere de salaire, de sante, de
scolarité et d'écarts à la poli-
t ique institutionnelle Les
auteurs confirment ainsi une
nouvelle forme de classes
populaires diverses, maîs per-
tinentes à regrouper
Ils ouvrent d'ailleurs une nou-
velle voie d'étude puisque les
PCS (professions et catégo-
ries socioprofessionnelles) ne
sont plus efficaces, ils sou-
haitent mettre en place de nou-
velles analyses, axées sur les
menages et les territoires •
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Qui n'a jamais rêve de s'ex-
traire pour quèlques ins-

tants ou pour toujours des tra-
c a s q u o t i d i e n s f
L'anthropologue David Le Bre-
ton livre une reflexion éclairant
cette tentation contemporaine
dans son dernier opus
Aujourd'hui, nous devons sans
cesse concilier les différentes
facettes de notre existence
pour présenter une identité
cohérente aux autres Maîs
quel est le point commun entre
l'élégante épouse, la mère
dévouée, la professionnelle
ambitieuse, la pratiquante de
taichi et de scrapbookmg qui
ne répugne pas à regarder (de
temps en temps) un match de
rugby en buvant de la bière et
en mangeant des pizzas ' Par-
fois, le périlleux exercice

épuise, sature, conduit à l'over-
dose On a envie de s'échap-
per, de ne plus être cet individu
pas toujours fidèle à ce que
l'on imagine D Le Breton
appelle «blancheur» l'état de
ceux qui, au bord du burnout,
passent à l'acte Ils choisissent
délibérément de s'effacer, las
de devoir sans cesse s'affirmer
«La blancheur est cette volonté
de ralentir ou d'arrêter le flux
de sa pensée, de mettre enfin
un terme a la nécessite sociale
de toujours se composer un
personnage selon les interlo-
cuteurs en presence", explique
l'anthropologue Elle prend des
formes multiples, plus ou moins
discrètes le sommeil, l'épuise-
ment volontaire, l'immersion
dans une activité captivant le
corps et l'esprit, tel le pachin-

ko, cette sorte de flipper sans
action possible sur la trajec-
toire des billes, qui triomphe au
Japon La quête de «blan-
cheur» marque la plupart des
âges A l 'adolescence, la
défonce aux psychotropes,
l'anorexie, le refuge dans la
chambre ou dans les mondes
virtuels en témoignent Les
seniors atteints dalzheimer
oublient ainsi leur identité Ces
cas involontaires contrastent
avec la radicalité ostensible
des départs définitifs, sans
laisser d'adresse Quelle que
soit la forme, ces petites morts
révèlent que «/a continuité de
soi n'est finalement qu'une
croyance nécessaire afin de
pouvoir vivre" rn
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